
Tripes syriennes ⁄ 
Syrian trips
Lectures — Tawfik Chamaa ⁄ Hani Abbas ⁄ Philippe Macasdar
Jeudi 12 octobre à 19h — 2ème sous-sol — Entrée libre

Douze à treize millions. C’est l’estimation du nombre de  
Syriens aujourd’hui réfugiés hors de leur pays, mais aussi 
déplacés à l’intérieur de ses frontières. Tawfik Chamaa connaît 
cette réalité mieux qui quiconque ici. I l a imaginé une soirée pour 
faire entendre trois voix singulières prises dans ce que l’ONU 
appelle déjà la plus grande catastrophe humanitaire des temps 
modernes. La première est celle d’Hani Abbas, dessinateur bien 
connu des lecteurs de la presse internationale, qui raconte pour 
la première fois son exil à Genève avec des mots. Les récits 
d’Abdallah Alkhatib, toujours établi dans une zone de guerre 
assiégée, ou de Yasmeen Binchi, réfugiée en Turquie, doivent 
être accueillis comme des témoignages rares. Une soirée unique 
pour laisser les tripes du ventre s’exprimer, le trip de l’exil nous 
emmener. En nous souvenant qu’en arabe, la prononciation  
de ce mot signifie… disparition. 

Tawfik Chamaa (1959) Médecin originaire d’Alep installé à Genève. Cheville  

ouvrière de l’UOSSM, Union des Organisations de Secours et Soins Médicaux,  

réseau de médecins de la diaspora syrienne opérant dans les zones en dehors  

du contrôle du gouvernement de Damas.

Hani Abbas (1977) Dessinateur de presse né dans un camp de réfugiés palestiniens  

près de Damas. En postant sur Facebook en 2012 un dessin de fleur symbolisant  

la révolte syrienne, i l a mis sa vie en danger. Vit en Suisse depuis 2014.


